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Interview de Raymond Barre (RTL, 17 octobre 1970)

[Journaliste] Monsieur Barre, vous êtes non seulement vice-président de la Communauté économique 
européenne, mais vous êtes aussi un professeur d’économie politique bien connu. Je vais vous demander, 
étant donné que le comité Werner dépose son rapport ce soir sur l’union économique européenne, de me 
décrire un schéma possible de cette Union économique européenne.

[Raymond Barre] Vous me posez une question bien difficile et j’essayerai, parce que cela est préférable, de 
ne pas tracer de schéma, car je ne crois pas que ce soit en ces termes qu’il faille poser le problème. Les chefs 
d’État et de gouvernement, à La Haye, ont estimé que la Communauté, qui avait réalisé une union douanière 
et qui avait mis en place une politique agricole commune, devait maintenant s’orienter vers une union 
économique et monétaire. Cette réalisation de l’union économique et monétaire doit être progressive. 
Qu’est-ce qui est fondamental dans l’objectif envisagé et dans la méthode pour y parvenir ? En ce qui 
concerne l’objectif, nous devons nous efforcer de constituer un ensemble européen qui soit organisé sur le 
plan économique, sur le plan financier – c’est la nécessité d’un marché des capitaux européens – et sur le 
plan monétaire. Cette organisation pourra aboutir, à terme, à une unité monétaire européenne, je veux dire à 
une monnaie européenne. Mais l’organisation en elle-même est ce qui compte. Et, par conséquent, tout en 
tenant compte des difficultés, très nombreuses, des conditions politiques, psychologiques qui prévalent dans 
la Communauté, nous devons nous efforcer de rapprocher patiemment et progressivement nos économies et 
nos politiques économiques et monétaires. Il n’est pas possible de dire combien d’étapes nous pourrons, 
nous devrons fixer pour atteindre cet objectif. Le rapport Werner, on le sait déjà, met sagement l’accent sur 
la première étape et ce qui pourrait se faire ultérieurement. En fait, nous avons un objectif: nous pouvons 
nous donner une certaine période de temps - nous disons la décennie - et dans cette décennie, nous devons 
essayer de constituer un ensemble économique, monétaire et financier européen qui puisse, sur le plan 
international, jouer le rôle qui lui revient. Le système monétaire international, à l’heure actuelle, est 
déséquilibré. Pourquoi ? Parce qu’en face des États-Unis qui ont une puissance économique, monétaire et 
financière énorme, il n’y a pas de contrepoids. Et c’est dans la mesure où les pays européens auront pu 
s’unir qu’il sera possible à la Communauté européenne de jouer un rôle important au service de la 
coopération monétaire internationale et au service de l’équilibre international. Voilà, je crois, quelques 
observations qui ne sont pas ambitieuses quant au déroulement de la marche vers l’Union économique et 
monétaire mais qui correspondent, je crois, à l’état du problème dans la Communauté tel qu’il est et qui font 
ressortir, à côté des difficultés à surmonter, la nécessité où nous nous trouvons – si nous voulons que la 
Communauté se développe et si nous voulons que la Communauté ait une influence – la nécessité où nous 
nous trouvons de faire quelque chose.
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